
Voici mon témoignage. Vous constaterez qu’il est fait de souvenirs très simples, mais que j’affectionne 

beaucoup et c’est pour cela que je les ai choisis pour les partager avec vous aujourd’hui. 

Il y a quelques années, je passais souvent le début de mes vacances d’été avec mes grand-parents, à 

Kerlaminoir 2, leur maison à Penthièvre. C’était des jours paisibles et l’occasion pour moi de goûter 

temporairement à la vie d’enfant unique. Mes journées étaient remplies de lecture de livres et de 

bande-dessinées qui ne manquaient pas dans la maison, de dessin plus ou moins réussis, de plage et 

de bains de mers. C’est notamment durant ces vacances que j’ai découvert les histoires du Petit Nicolas 

et les romans d’Agatha Christie, que j’adore toujours aujourd’hui. 

On était toujours très bien accueilli chez Bon-Papa et Bonne-Maman, on était « l’inestimable trésor » 

de Bonne-Maman selon son expression, ce qui ne manquait pas d’être gratifiant. Quand je repense à 

ces vacances, de nombreuses images me viennent à l’esprit. Par exemple, quand Bonne-Maman faisait 

de la purée, l’usage était de faire un puit dedans pour y mettre de la sauce. Ou encore, le soir on 

regardait toujours un film, et c’était souvent un Louis de Funès ou un commissaire Maigret, que Bonne-

Maman ne manquait pas de commenter avec son humour piquant et son sens de la formule qui  

m’amusaient énormément. Ma grand-mère m’a également appris les rudiments du bridge, qu’elle 

pratiquait beaucoup, mais entre nous je dois vous avouer que je préférais son jeu de Mah-Jong. 

Durant ces journées à Kerlaminoir, j’avais également un passe-temps un peu moins commun. En fait, 

il se trouve que Bonne-Maman avait plusieurs gammes de produits pour cheveux dans sa salle de bain. 

Ils sentaient tous très bons et les bouteilles étaient pleines de couleurs et de promesses fabuleuses, ce 

qui fait qu’ils étaient tout à fait fascinants à mes yeux d’adolescente. Je passais donc un certain temps 

à examiner et à essayer un par un les shampooings et après-shampooing de ma grand-mère, qu’elle 

me prêtait bien volontiers. Aujourd’hui encore quand je vois ces shampooings en faisant mes courses 

j’ai une pensée pour elle. 

Ces dernières années, Bonne-Maman est restée un pilier de la famille, toujours bienveillante et à 

l’écoute derrière son franc-parler et son humour. Elle veillait toujours à ce qu’on ne manque de rien, 

notamment à Noël où une montagne de macarons nous attendait à chaque fois (je n’exagère pas, 

c’était vraiment une montagne).  

Ma chère Bonne-Maman, vous avez été une grand-mère formidable et vous allez nous manquer.  

Merci à tous d’avoir écouté ces quelques mots. 

  


